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5 El . Nn. ‚ _ Léstlettesset paquets doïve 
COtapris et 10 che. par ligne en sus. - Riann: aans: AE ran tnt dend, verft et 5 veuvoyés à le directiun frahe de 
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| -paraît s'êtré décidöntënt- cohstituë te champion de M. Gaizot: 
| contre lord ‘Palraerstöh. Aussi Ta: poftion de là presse anglaise: 
À l'ami des Tuileries, comme ils appeltent le nablelerd.. ‚ … 
Après avoir. injurié lord Broug him ét le gouvernemgnt fran- 
Gais, qui aùrait remis au.noble Jord: des oóbrespondarees échan- 
Bêèsaver ‘Iórd. Palmerston au sujet du double ruarlage ,'pónr' 
‘que lord Brongliam pût,'à'1' öbcasiu jg-praïdre Ja dëféiisë'de Ml; 
Guizot et de son cabinet àli seïh Hú phflement, le Îimés àjdute:. 
« Nous ne demandons rien â"lt FPMEET fais en attendons peu de chose , 


„mots, pleins d'aigeeur: suis-je ‚eine oa ne le suisje pas? réppnder. 1 
turitz réconnut le droit incontestäble"de Sa Majesté, saluaet'sortit.  * 
Ft Le ministre, désappoiktd; se rendit chez Fainbassadètir dé Frange, conis-: 
Witerfe óbligë de toutes ses affliëtiorisssön reëpurs dins toutes ses dithendtés. 

{-Ffai oweitsson our, Là destais M. Bresat vint au palais, € javé 1é sans 

“fagen: ai conivient\à-un ambassadeur de famille, dematrdá: arië eritrévue à 

Ja reine, ce quis lui fat accordé sur le champ. I'évèndnrenk uus! gerktek de - 
go de non zenlement l'ordre péremptaire donné à ML, dsturite fut 

contremandé, mais que Pidéede. zenvoycr M,. Man sans. tambour of $rom 

‚pette fut complétensent abandonnée. AN e € 

… Un autre ipcident à peu près somblable, continue le coerogpondant du 
Jumes, a eu lieu presque en même temps,La reine Christine avait. décaavent 


— LA MAYE, NA Notenbie. E 
_ Le Roiestarrivó aujourd'hui à 10 heures du matin en cette, 
‘ösidence, de retour de son voyage dans:la province da Lim- 



















































Hoärg en re 

of, Le-Roì ést. parti le 12, à onze’ hepres du soìr, de son châtean: 
„fie, Vaesharielt prés de Maestricht,. S: M. a voulp signaler ‚son! 

„@onrt sâjone:par des faveure, gecordóes à.-quelgues horames: 


“&ppartenant aux autorités diviles et niilitaires, | 
… M. le gouvernegr de: la province-da Limbourg a été nommé 





| aj geoi in rd iësi sle dósì f saat: Où feint de découvrir qa’un général proercssiste bien connn,un capitaliste 
lers. Bede hatgs » qroi que lord Brough am puiseren BÊtoiijrág; mais ei :te dósir de ta:Frandeest | CU fëint de zwe qu un general pPogressiste Dien coùnn,un capital 
: a: andpur de!" andsedy Eigú N landais. ALE B u beltement de népaserob bedden, qwellin cds deman spprdan mt, gé-| Aoi pd erin br we gpadeinflenen pe iq hpa ene ze aud n E 
Á. Ont éténommés chevgliers du m me ordre : 5 „» néreusement ‚et veg résolufion des-preuvas: de web intêhfionh Sil polikk- ben ùë rid fe comp da ‘fÂre sortie en | 
il HAES 45 ASIA zdmp addo ma Hdte nafges 


‚» Jae dela France est oncore ce qu'bile. proc}amait être. depuii-484T:;dapbix!| jose rele agra an dgn hie tud lenen, 
» du monde pent-ôtre assurée ; mais pefte politigne deit „à Wavaais, partandes; | nandálaministre dela’ gaerrt et-hiü enjoignit de fairc: arnêteri ker gâméral. 
» fruits bien, différents; on a eu, Vabourdilf d'aornser M, Guinot de fejagdes | rogressiste, le capitaliste et les autres individusfaisant partie du eamplot, 

‚» concessigas à VAngleterre ; rien de möins fopdé : les mesures qualifiées de; Le ministre fit quelques objections. Le capitaine général de ì 
»,Eoneessions étaient de simples mesures de réparatians d'actes d'agressian st:f fat, mand: à son tour et ne se, montra pas plas dispose Je miniatee-de la 
» de griefs dirèots. LE An Bed zéenter nn ordre aussi arbitraire. Ld mjniskee, sp zondit « 


hl neen ene getemd exécuter un ordre aussi arhjtraire. Le se zond chen A 
“_» L'Angleterré ne Îui a pas demandé de hiveurs clie n'en u ébiena aucune. ï ' bit rend Riet 


tt. NM. Michelsde Kessenich, membre des Etats députésdy Limbourg ;: 
„Conrad, ingénicue en chef du Waterstaat et des travanx publics; Van den; 
Sauthepvel, directeur des contributions diréctes, droits d'entrée et'accises;. 

fan ‘Meerbeke, échevin de la ville; Capitaine,’ ólicier de justice et con- 
Seiler de régence ; Swarts, avoeat; a'uditeur-militâire et eonsciller de ré-. 
_ Bence; Simon de Vlodrop, meritbre des Etats 'provinciaüt- et. inspecteúr : 
‚ ‘des éooles À ‘Ruremonde ; Van ‘Poolsam Booy;: colonol: tomtenandant le 2e 


A 


rennen 


| ucyne. ‚| Hressört, qui vint Sur l'heure au palais, obtint une zen st berpuina la 
_Hégimient; De Bock, capitaine-adjadant au’ mênie ‘tÉgiment ; Bernelot [ » Ellea demandé etobtenu des faveurs et des eoncessions qui a’ont pas peu} dertien" bt eben & Fe vdv enneh gekeed # RE, 


“ens, capitaine an même régiment; baron Van Utenhove, capitaine au 
"régiment de dragons; Vertholen, ter lieutenant adjudant au même 
ment ; Chevalier van Rappard, colonel. coramandant te ‘4e régiment 
Millerie;- Verniers van -der Loeff. major au même régiment ; Landelt, 
Major: au corps_des:chasseurs limbburgeeis; Mansvelt, capitaine au même 
…®orps; Kool, ter lieutenant:du- génie militaire, temporairement attaché 
Gômme: ingénieur au _chafnin de fer de-Maesfricht à Aix-la-Chapelle;'Rie- : 


Evol plaaantd do ethanoe à Maestriehte Ss rs |P diie aotre nition ua peu de cetio conbaigen qu'elle peutà peino attendae 
„La Société de: Mornd's a’ aûssi été distingüêe paf Sa Majesté.Le. » dy, geiverngment, „anglais, Voilin le vóritable,marche des faisenrs deld. paix 
AI â mandéeM. Polis, président de cette société, gn audience | »(peace-mavan), elle peut seule cokidnfkerà lend bit, SM; Gaizot et le peuple | 
Rartieglière, et Inia fégioigné toute sd gafjsfpotfan pour le bien | » francais ne Jugent pas'qire riotrd altinnée vaille cel, Tord Brougham ne poür- 
“Jie la.sociëké répand, str, la,clâgse, paavre, pour des beaux gon- | »ra pas ha, leur règagnet, dé quolipiës honneurs et récompensés qu'il entoure: 
Lerts et les remarquables spestagles. welleorganise, et articu- ses efforts, ans RN te 4e atd Ei rn pen 

_ lièrement pour le concert qui vient d'être donné en 1’ lenneur | :« Puiegaê lord Brougham. a loreille. du toi Louis-Philippe; qu'il en profite : 
du Roi, ot pour la; représentátion? da niùdge de. Maestricht,-en Ì » pontr.renömwmfindet à oe haut: personnagò la.conúiietion, ‘pour lui prouver 
Brandvopèra, que S;: Ml, désirerait wotrijvand elle révfendra j -»-que le smofnent est väni où Jes bonnes relations éntréles deux pays ne peù-. 

Uansle Limbourg.EnÊn; le Boî-à Wien vllo' Gharger M. Polisde ' 

‘Yeméibier en son nom: lesidanses et les daválïerd, atnateurset ár- ' 


» Visritation prodnite' par les óvónements de 1640 ekijeafturiverhdde: les 
“» Frangais l'ont eu: Venlant-ile maintenant agr vis-à-vistessous dans le toêtiie 
» esprit de eoncilig®on „d'égalité d'âme at He gónórositéP St le göuwerniemekt , 
» frapgais dásire la paix, il peet encore la ognsenver; mais il rte pot la conser- 
» ver efficacement qu'en eonöidérant l'intérêt. Pacifique desrdesnt: nations : 
» comme plus iraportant que son propre ayantage, et ‚En s'efforgant de rétablir ; 


»contribué à prolonger l'ezistenéé de son ministêre. Jaaqu’à un certain point,:} ‘On’ asstre tóùtéfoi® dt la fäthe-mêreest refenoe der dotkvena Ia : ê 
‘ ed qu'un entrctien fort aigre, dont on eite les détails, a ed keùeut Aears 
MAENE ere EE, 
„ Glas qui.est de plus à plaindre dans toutes:cés quetclles; ost .M. Bresson. 
La- tâche de cr: smalheureus: diplomate n'est spoünt, une tâctre-:facile et: id 
niest pas _sppohéssur un lit de roses Sa mission -de grand pacificateur: pa- 
raft,devair. être :oragguse. Siles diseussjons de: famille opntipuent sur le 
„même piëd, les, fonctions du chef d'ftat major de M,-O'fipnpell en Irlande 
Hé sernt que jeux d'enfants en compargison de, elles dneennsbnlant dé 

Éouis-Philíppe 5 Madrid: > Ov Des . SEINE sk RAE y ; eh avahi 
esdek EN ge EV tig EUD A iten tt 
_ Cette intéressante cerrespondaänce se terme par fes lignes 
suivantes; derne TU 


‚a 1 poraft. que Îe gouvernement, francais a en 
montrer moins Pempressement ek d'ardeur dans. los gflijes, 
mals de prendre dans cés’ alfairos le ‚rôle qui était. an Hóft. dua opo 
John Falstaff. Ce út signifie qù’avéc lé‘mariage Möotpeuger e 
deur enge ‘TaPrace et Î'Anglettrre, Louis: 


bnlalidite (dais Peat alde), & 
„berber de lggipelles itficalvbs. 4-7 
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$ veijt étlo' maintentes be par de grands aflirts:de ia past dl Ie Kranoe, riap | 
'%,pas pôùr Effacer le pou vanir dee faits posés, mais pour en.présónir les fâgheu- 

















Kistes, aittiont coo z6pä út defdiër concert, ‘et 8. M. a fait con- » ses coneéquenoes. Que la'France, pàrladeption ‘dane politique "cammêr- |. : Aapiict sierden badinnsn Veen en et 
à se Ee psi Hu’ únisouVpnir li spra rerais de sa art, : gereed, edi industrie. bed tue le systêmë ‘prohibieis: R Les jouraaux et lèttrasde Eidkss ne; en daserdu 2, mn’ apportent 
‘sahmp” marque. de sa satisfaction partignlière pour les efforts | * “it peser our elle,e fonde une main anilosleà'Angleterre:s encore rien de décisif. … …:; * oe ae, 
“qu'il dâplaie comme président delaSogiëté,. …. |. Toute la philosophie de: l'école politique de, Manchester est ‘| - Le comteDas Antas araitadrassé une-nóuvelle lettke à In ei 
oe bee tiert emmen dans ce peu de mots, dit Je Btandlard-Depuis-trois indis le:Timès | ne endatede Cintra, le:2B,; et uttendeit le-répotrst de:8;:M. afin 
Li Tsde E has Miis ie pkra: pend és rôutiesle 18de ce mois, ì LOSSE ‚Jes, pij ausdas 5 Î dt dd Dée NA oglater vrô} n orniènoes len: his oitttrrtsbaienht 5 p f ee Per Î 
“en-schskon ertrabrdikakeor bet dv Ehdn Ij dat fi s 
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„ite des Etats-Górléraax + 'M. PLettered;prägid, nt lo ‘trrBabdr | 

> berondissement de Rurérmonde, &it ‘ämplacentent de M.'Mi-'|- 
&hiels van Verduynen, et M. de Weichs de. Wénne fils, en ‘rgin-. 
Placement de M. Stréns, Les deux nouveaux députés font partie 


diebpameretlan marink abide odin dok en, Pin Itard 
re, 56: prdmeriaient dansles racende Livhokere: La vitie était 
E tranquille. sn NER sad Endert barn a “j oet denk Pie 1e, en 
… be cardinal patriarche avait publië ane lettré ‘pastutafe inwi- 
tant-tous Jes Portugais insûrgós.à dèposerdes armes èt<à oböir 
gux ordrea de Ja reine, d'apròs l'gsprit de F Ewangites: Craindre 
EEN EE A0 DS HA et. 


rr TE md han « : 
La, correspandance de Madrid da Times publie les dötails 

suivänts, sur’ les braits de la démissian dé M- Mon ministre des # 

Ainances; nous les reproduisons sansles garäntir. … :: 


« il paraft ine le lendemain du ‘fons*oùda reine aal, 


‚ dos Ejats,Provinciaux. 
16 RUL etn. eo, ee LE A 7 5 een Ei ve RANI TEE mi Er Na, ze 8 Ee 
‚se Dèg le commönoement. du. conflit que. le mariage du due- de. 

9 Montpensier wee Vintented’ Espagne a'faït naltreentrela France. 
Kk Angleterre nous avons ômis l'opinian, qu'il n'y a qü'ún, 
_ Mogen d'Acarter lep diltionitës; oe sontydes concessions commer.” 
"iales. Npùs: croffans:-miême. que -lé- gouvernement. frangais. 


Diew:et honorerdergi. … … mnu: alten 
… Uardècret,de la reine, publié le 2, prive: aussivde leurs Hone 
neurs et grades,; les: eomteside Bomfin et ‘Tarija, te beton Alk 
margan, le brigadier; Galestino Soares; le’ colonét--Gesair de: Vak 
scarolles et.son frôre,áinsî qu’ umrgrand nombre d'autresefidiers 
supêérieurs qui se trouvent à la têtedel’ armée instereétianrtelle. 
Les jourbaux espiignola publient des lettres d Oren du Lino- 
vembre, dnnoùgant dnne manière à peunrès:psieine la défaite 
et la prise du comte Das Ántas. Cette:noúvelld ni paraîë pis p’ 
‘bable,.puisque les dernières nouvelles; de Lisbonne laissent Bö- 
Antas à Ciutra'on à:Lerie; à plus de trente liens plus ‘près-de 
Lisbonne que Castello Branco où Haffaire aurait eu tien, d'après 
les journaux de Madrid, PN Rn ; 





; ve S 
la fète' qui Tui Apvait EE ‘oflerte” prik ‘Mop HERE dens basher: 
hatête” qui lui AVait été offerte’ par M, Wop ijrds laFovue, ce tiinistre se 
Pig Sa Mepedd da lljn Welle Tui avait kémoigné ct qni.'exposait 
a rrdiehle 6 HAR goülibets dö.la cour et du public. La reine s’ezcasa sur * 
„ce düë 38, TS C,.Appropriée à ung sòleanité militaire n'était plus conve- * 
maaier it vangnet aber bi bumegr.: Quel 'qu'ait étéle ’ 
Btiteihait At anlanië le-roate:bunr=-t DhiWelte zanttron: okt ton de Ja répliguies „ld reine: quitta Ja-place'et dona ordre à Puu de-ss : 
5 Srchait’à aplanir la roâte pour y pArvefiir sars trop cholquer- officiers de priër-Ms Mon-de ortie du palaid oe qwilfieà Vinstant. La eine! 

eb eapwits;en autorisant les assbciations du libre-bchange. manda-en. même, temps Mr Tatort thd erJoignit de védiger un dert 
jd a, ips: EN j voi 3 é jté notrs opinì car dans son, der- pour a révocation’ dr mi ki sure tes fiùânees: wers Ü S "6. 8 En en j 
h he Tünes paraît avoir adop ds ge op; en ik, Mo Istarità if’ dik rek éntations HEN des talents, Banden de u. ' 
‘her nanbéro la fenilleanglaise croit, enfini,qa'il-y a encore pos-. 4 la binet Le Gnoe f Ees talents, oes. de M.: 
Jeentnns AE en ande of Waw (| Mens de la Côhnaïssänee apptofondie: qu'il a des ressòurces du pays, de; 
5 sibitite de“tamenef 1á cordiale ehtente entre la Fránce et 1 Ait! son habileté à dresser un eh-pkioetke, des maur qui résulteraient? 
‘gleterre. Un négóciateúr s'est trouvé ; c'est lord Broughäm"dfui; ‘de sa retraite instantanée. La reine fera la bouche à son ministre par ces: 
EEE AEG Nii RE in DT Rea NEN ne 







































bet EE DE ne RC NT 
‘EAlphonse? Le publie souffré de voir. ginst eotapromelkee un. acteur es- 
timable et eonsciencieuz, —Tout cela a fächéusemegt réagi aur Ja représen- 
tation. — Mlle Chevalier a ris beaucoup de gafté, de coquctterie et d'en 
tain; dans Îe rôle de Ritta, mais nons l'engageons À s’oeraper aa péu plus 

at le de son interlocuteùr ct à ne pas jeter parfois ses paroles à la rampe. . 
if Pécole frangaise, A chaque instant.où 'voit. que. cette maxime fondamen-'|. L'ouverture de Zampaa êté parfaitement ezécutée, mais-le duo entre 
se sd be br gein rear la melodie et Pharmonie , qui. atou-i Ritta ct le contre-maître Daniel a éé accompagné beaneoup trop vite. zet, 

Bet nne RE Jones prébidë aut travaux des mijsicien , est également la maxime d’Hé- d”un autre côté, messteurs de orchestre, accompagnes doe plas ps 
oe En attendant que Robert Bruce apparaisse aut gelid join’ el, apres avoir told. Dans ces deux oauvres, Ic Silat Plarmoaie et dn ek. ne couvrez p len 4 Ean De isd 5 gn 
Exbité Ponthitrsiaate du public parisien,aille faire let fortune des directeúrs:| calmes ou emportés , somabres an sémillants , nafs on spirituels,selonque-| _ A la seconde représentation de Rebecca, Mile Édith a en d'autant plan 
‘de théâtre; qu Eerilinvuvelle partitión de Rossini -#óit gravdeet remise entte;} la scéne Pezige ; Tes paroles y sont-bieri déclamées , toujours parfaitement:| de mérite Â de eenn que décidément cette pièce est an sien- 
Te vil ng de bos artistes; "et „ce qui arivera encoré plus promptement, en: |’ actentuées ; les accords s’encha}nent souvent avec nge soienee:. et | vals taaderille qui n'a feéontré änoan sympathie auprès du pob: Elle 
bien inte Sige de Leidt, dant lès les sónt ii distibngs, Zn Leest ji Aotompagne toüjóurs {rt bien les voix . dit parfois des des-'| a éönstamnient däplógé ane Sensibilité vrai et togchante gt ggfeste les 
Ì en étudië, ' bien -appris d qüe les répétitionis s'en fassent En soin et que, Bg st dès chants remplis d'élégance ‚de physionomie et de couleur. récicusen ressources, dont Ja natare a doué l'Ame ‘de gette. gCtriee. 

€8 coghumes se desstûcrit àvec-toute ki sévérité’ du style historique, — qüe! ii fat que ‘bien des persor 5 inde: set Ee a 


“Wameitahió èet Gavre ‘infredsionkait jadis A5 poles Seia zoar 
fetrouver. leurs ancienges émotions , les, chanis ct je sgènes qui ‘avaient 
vid We IjtkEhE Zainjro'EL Ie Pod ie Cloe at Le den Bale 
eet Zampa et le Fré aus, Ülerea sont les deux belles per- 
lès ‘que le maître nous’ donna avant sa mort. Chaque page de ces; 
deux partitions dénote le génie de ce, chef élégant , spirituel et savant de: 
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Pk Ì 5 nncs aient cu une semblable idée de a musigpei | Des études consciencicuses et bien. dirigées, ponrva que hi bre As’ 
oa gn stan) en: ces monde, Ee js itn qu'; brie pe eer Conservé un pareil souvenir, car il y avait beaucou ivrer, la placéront un joar a rang des beneden ingntes. Ce qwelje 
guit ct engager les spectateurs ‚à prendre patience ? Retourner à ces° de monde Ja reprise de Zampa ; mais hèlas ! Pexicution nen 6 sa-. | peut laisser à désirer dans le rôle de Rebecc tient nop ä son intelliven 
“Oavrages-qui ont fait saatrefbis: Miós: délices, C'esk- ce ‘que Pon a: essayólf tisfaisantt, ef nous av, a OO Sn a pas étésa-, |P cea, kent nap 5 SOD Intelligence 


„Hslalsante, ef hous ävons encore 1 des regrets à exprimer. zgn det 
‚Après Chöllct, si admirable dans Zampa, était il prudent que l’admi-; 
nistration exposát Diguet ‘à one comparaìson fâchense dansun rôle qui 
mest nullèment dans ses alltiges et dont le chant ne convient pas à sa voix. 
Aussi l'acteur n°y a-t-il brilië ue par Péclat d’un beau costume. Sana dis-4 
tinction, sans dignité dans ses maniéres, oubliant de révéler la nohlesse de 


ni à son me, mais uniquement à sa jeunesse ef à co ‘manque Paplomb et 
de confiance en soi-même que Von n'acquiert qu’après une longue habi- 
tade de la scène. Mais que Mile Edith ne, s Bila Pas, que J'adrmaánis- 
tration la fasse jouer plus souvent ed avaof pen Fon verra combien ;l ya 
d’ävenir dans cette jeune actrice. , … «… B a) 
Mile Clarisse a ËtÉ parfaite dans le rôlc.de Gianino; il est impossible de 
rendre avec plus de tact, de tips et de nuances les passages difficiles de 
ee râle. Aussi a-t-elle enchgoté tout le monde. Mile Clarisse. est ane pré- 
8e hs ede BHE jd : 
eieuse acquisition pour gppre, théâtre. de 
Le bean et lägingguestede la semaine est cehui.gweMlg Bounerd a ob- 
teny lundi dernidedins a Parorite, Il lui fallai® bien-ccla pour. ‚Ja dédem- 
mager des rôlesäbgrats que les ezigences da répertoire lui avaient imposés 
depuis quelque temps. Le rôle de Iéonor, si parfaitement dans.scs moyens 
et-dans Ies qualités de sa voir, est sans conteste sa plus bele. créati on. 
Certes, jamais nous ne l'avions vue sì belle, si inspirée, eten même temps 


depuis quelquc temps, ais les tentatives. n'ont pas été heurenses, La! 
“Bie! Woleuse ct le Cheval de Bronze n'ont pas retrouvé ‘des acteurs! 
“Farniliarisés ave ce gènre de musique et Pesprit dé cès anciens rôloë 
‘®M.parde que nos grands et sombres opéras bes: okt gâtés , soit parce! 
“WUP da: genre gracieux et léger qu'on cherche à ressusciter agjourd’hui,; 
ane plas que des troupes incomplètes u des lacunes dans} son origine, il na été qi’en chef de bandits, qu'an‘eorsaire fort ordinaire, | 
en lon oe reprenant la brillante- ct limpide partition de Zampa. et‚qui plus est,anssì froid, plus fjgid.même que sa iancée de-marbre. Celle- 
kan, e son apparition, obtint ici un éelatant succès, on croyait faire ei, di moins, a montrë de la passion, bien que.ce fût celle de Ja vengeanee;, 
lins de bonne administration. C'était une heurcuse idée, en ce sens:| mais Zampa est resté de glace auprès de la charmante Camille. Leffet que: 
de Reen Red Popêra Ld lequcl,, ävee old get Clercs, Hé. ‘Diguet a produit dans cette pièce a été complétement négatif, et si quel 
heen: placé au premier rang patri les niaîtres de Part musical, Ceux, ques applaudissements ont été décernés au chanteur après le bel air ‘du se- 
rent entendu autrefois Zampa et ceùx qui ‘ne le connaissaient 
Pi&, iraient, sans doute, entendre aujourd'hui ; ceux-ci, pour savoir par - 


eond acte, à la chute du rideau on n'a entendu ancan signe approbateur, les 
sn mains des spectateurs sont restées inactives. — Ne savait-on - den 
Wrela accents, par quelles mélodies, par quels accords, par quelle ins-_ Pee stécs i s e savait-on pas aussi d’a 


vance qite comme chanteur Bizot ne serait pas à sa place dans le rôle 


an 


… Sy,Bsienrs jopfnaux. de Paris annoneent que la convocatian. 


Ld 


wehambres frangaises, fixée au 12 janvier, aurait lieu lo 15 
eee 
“defofdement, mais il ne seraït eependant pas impossible que, 
“erjse aujourd’hni, elle ne. devint vraie; car‚ toute réflexion 

p Kei EE 5e pourrait que le cabinet a ba eût de Vavantage â 
„idre sur le cabinet britanniqae les devants du dókat parle- 
taire, qui ne saurait-manquer de s'engager sur le ingriage de 
reine Isabette et de Mme la dgsliesse ‚de Montpergipr, Sidgs 

£ -ofpmenieations de lord Palmers ne devatent pas òire com- 
7 Be il ú’est pâs douteux qu'il serait prudent de prendre tes 


ie 
Ce 


fis afin d'empêcher l'opinion des hommes importants da 
_ parkèment anglais de s'égarer. » 


GA echiange des ratificatians du traits de opmmereòst de havi- 
“ration göfielg önhtre la Feànce el Ia Russje vient d'avoir lieu à: 
Parte: A'calte oegasion Îe rai des Frangtis a remis à M. do Kisgar 
ief la-plaqus de-grand-offigier de la Lógion-d” Honneur, et V'em- 
‚nereur,.de. Russieà remis à M. de Barante le grand-cordon de 
„Saint-Alexandre-Newsky. Oa veut voir dans ee fait une nouvel- 
de preuve du rappprochement quis'ést opéréentre Pempereùr 
de Rassieet le gouvernentent frangaís. 
La Quotidiènne 
eesptihe' Tes cap 
riariáge du dic de 


ne agjourd'huf un article dans lequel el 
ranees’ dú per legitiniste à l'occasion du 

ige du ducde Bordeaux. Los natabiliiës du part signont. 

‘en cè moment ine adresse de Fêlicitations, qui doit tro prágen-: 
<3a au prêtendant par une députation. Dans cette pièce, Jes lé-: 
gitieistes protestent naturellement de leur dóvouemeant, et éx-; 
priment l'espoir de revaif gn jour te princô sar Je wône: de’ 


Une cofrespondaneo particulièrs “arnonee ‘qu’ une bande de’ 

oben ee benden da Catálognö du! 

eôrö de Perga. Câtto guêtilla, qu'on dit asses noinbroasg, est | 

commandée par Je colonel Caballeria,.plus sopnu sous le goin, 

He acho. j 
n 


nous assure, d'un autre côté, que Îes agents da cemte de 
Maptemglin out vónsei-.â se: peobnrér, Á: ún tauk extravaänt, 
ne stitame nie, pat éxagóration,-ú cóup sèr, 
zailkiotse de frènces; Bnopettie de cornet adik erv d'abord : 


à achétor dès erities; etihuit mille Tysiésermient, il y h quelqúes | 
jburs, partie de Eirepor pier Gibelât, Bent ted qui Îés | 


‘aetompignënt, se troüvéräit'ún curd, 


BEK Dit at DEN Rh pee Ek: 
Sonig- pour Eire lami et: 
Y'homme de confiar:ce de Cabrera, 


ee 





\ ‘ 


nis quelques jours, corhrae 
 tpaitd'de sóminerce concli én }BAL | 
8 êt fe Zolloorisla La Gasello de Co-' 


Plusieurs journaur annoncent de 
an ait, du dönondiation dt. traied: 
entté'tà Gratide:Bietage et Je Zòlto, a ‘Gasolle' de Co- 
úsdúcer ug 1 dfiosg ost pian on pré- 
Str 


Biga HI pölvate ésdkter 
gt dút &tra ‘asteibod aux efforts partien- 


Wia qe EE weslle | 
hips du iet de Munich. De quêlgue part que sait venne | 
Ja defnière, et: dögimive: impnlsion dit. Aa -feuille eplonaise, | 
le peïneipal mérite on revient-à opinion publique, qui de-: 
us eagen assesl, Pr 

ce traité. Toutefois, il ne s'agit pas sevliindit: 
ciatien., il: slagit «de serprómonter:pussis ul 
droite diffórentsels, Le :moment 


dopter un acte dennvigation? Faut-il essayer de protóger la : 
pavilion national comte àn moyen de favoriser les irtportations { 
directes et de donner plus d'impulsion au commerce transatlan: } 
tique ? Fant-il faire: vakoir lé privioiperde ta: rbeiprobité, et, oi | 
‘Yon.se puanenoeen sa faveun, sur quelles bases faut-il l'établir P. 
‘Serg-oe)per la adie de la législatian éu par eelle des traités ? 
Toutes ces questians sont encore pendantes, car Ia dénonciation ; 
du \raite angdais est assuróndènt unstoondition, sine gun nonipour | 
Ie:cas- où l'on adoptêra le systöime des droits différentiels ; mais: 
Je dénogsigtion ‚à alde- seule n”implique- point nécessairament 
Hatoption de ces derniers. L'on peut rótablir les choùes comtne 
ekles oxistajent avant-te traité, …  …-: … 
«Par contre, ilest-des personnes qui attgibmtent à ta: vigite in-- 
attendua que Merde Patow a faite à Brêma et à Hambourg, des 
'xues get seraftachënt à l'adoption d'rín système. des droits dif. ; 
"fögentiels. Cela ferait-guppöser qu'on s'est ocvupé sériousersent ; 
“de. cette affaire au departement:de l'extérieur à Berlin, et qu'on 
‚a envoyé giersonuellement dáns les ports de la mer d: Allemagne 


. Te fonctionnaire préposé particulièrement À la politique du $ 


plus sage dans ses élans, plus maitresse d'elle-même ; c'était & la fois ot la 
“tagödienne st da waddltlioigie nous avons fant de pldisir à applaudir. Lef 
bet at u deine WWE, souvent “interrorpu.par d'unanimes applandiaso- } 
mette; FR AMBRAE Gu Hitlien dacclúmatjans, de Wansporta denthou- | 
“Bins ijk bl we chrieit'Êndü WVadtrice, Lie cabine tfioriiphie attendait Milo! 
Sn oced DP ibgjprdtärik ‘u qui têrtainie Ja pikec; cen belles phraacs de 
lite ntt Bte UNE atEG ain fed, ütie ine ck un päthêtique an-delà de tout 
tojge. Aprës da pibee, il a falla que P'actfiee vint recevoir ane seeonde ovg 
LAB eit Peidiieie les ruêmes battements de mains ct se répéter les. 
“ziômes heayos enthousiastes. — Fernand est un des hons rôfes dÄflard et; 
te pl plat jur à renden Justice son beilant talent de “chan 


fi 
$ 








tent. DigiE 'h Tort Die dit sa romance et s'y est, Fait applaadir, — 
Ea belle vk WE IWABE fart” de rúervcifleuses choses dans fe ròle de Baftha- 
“gat V'niâis wébi'g, KEK dons Ane pas venir lancer tpn anathème sur Îe bord 
dela rdimpe. — ME WE à daasë avee Beáucsup de grdee et de désinvol-, 





tate 'úd deisieie 'pad 
baat entend Ë 
toe brijkdichacHytigas: 


ol; Togt Te monde 9 sort três-satifait de 
fe a AA ot ipurdiseent et si (ldtteur por 


mhébtre-Wraugats d’ Amsterdam, — Les döbuts des chêts 
‘Eeemplöi ze'dont términés par la représenfälion, da Barbier de Stoille, 
Mme Didot-Camoin a chantéle rôle de Rosine d'une manière on ne peut, 
plus ‘héareuse. Où a'adhitré étendue de sa voir, Ja pureté de ses intonas 
Hisis'‘ét le goût: PAMIR arco Teijael. elle distribue' ses. Abrffres. Touteois, 
st iPik avait un'veprdêNe à lai faire, ce'serait d'avoir tro ged né Tes or-: 
„Bements dans la cavatine. — Figarù avait an bon interpré ie d, ing Facteur 
Bely qúia- Fort Bien. exbeutt les phhtids de dhant de co rôle. Plâiqge” était 


toate plat mieux dans Basite. 'Ëet' artiste joint ä'une grande éendae da 
TSOR Wid vil de the et uno ‘extrême fäcilits gezéention. Les honteurs 


EDESSA dE PF Côs Wiois artistes ud le publie n'a cessé de couvrir 
"de sespplladhisseimeirs’ “Bartholo a été séaRfouê et mal canté. Bousquet 






















«Cotte nouvelle, ditla Presse, -nous parait dénuée | 


[edopteà la majoritd de 3Ô voix contre B, 


TM. Hood au wat de lä France et-de \'Angletertö, êt que par 


On dit êtte-de trois Í 

























3 bongrabia dr Frédérick ma pont oe ós BÉNFIRGKS | 
(vre nde, dae ker gern rd ar George Whitmore, Fridrik 
ECN, 


1% 


onanebá.' chntrd dà part adu: lion: de } 
dd IJ 


pt approche où #-:Fart applie à 
quer Jes pombreuses théorieë óntises à ce sujet. Faut-il a-: 


} l'artllerie , 5dausde eorps du génie et un dans le corps des soldats de la ma- 


fj zine ; 125 majors dans fa oavalerieed Pinfauterie , 23 daas Hactillorlo, 13 Jans}. 


gd T'antdtal de Îa Motte rairge sit George Martin devient amiral 
fj 4e amiraux de la flatië ikanche, MEM, Philippe’ 


a Gie de son mieus dans le rôle d'Almaviva; ce chanteus oa semble paf, 


‘Ja olkenu Lous los dalfragen. Nous te savons à quì attribuer l'extrême len-i 
‘toa dès monvecnenke das los airs de la haase ; cat-co la faute do l'aetenr. 


‘aarait bien sun götia mot à dire, Morichelet @ parfaitgment ehanté ct joué; 
| Báopald. On eiigage le vógissear à tie plus faire chaix pour la promenade daj 
eortége, d'n ompereur Bigistaond d'une telle stature qu'on le croïrait mar-;f. gefmble dans lorphastre, chaquo instrument so prpmanait pf, orzaik A 


Ws , à exception do la'8me basse 


Re grand air d’IsabeÎle a Zwe acte a éé dit aver tant d'âme et. de talent que: 


de Rabbri.' Nous vond austi ya mot de bláme sévte à adresser aq chief: 


| &pliner son orchestre ét dé faire respecter són bâton de mesure. Po cette: 


| Zolleerdin, out zo cohtalagfe sur les liek mêinps et daas dès Á 


entrevues avec les hommes-d'Etat des villes anséatiques, s'il ne 
serait pas. possible diawiver.& on ant avec te Eollrer 
ein sur la base de la navigation et des intórêts des armateurs. 








Dang la séance gu 3, le gigósident des Etats de Schleswig a fait 
eonnattre officiefpment P'assetablée que fe commússaire rgyal 
arait refus d'apgppter [' däpesgo an voi, adoptge dans la #&ânce 
in 2, Le pkél rappelt qòe, däpuis 4 Wmtitutfon dest tate, 
il a toujours té d'usagede voter une adresse an roi; que, tou- 
jours, S, M. a aceueilli ces adresses et y a répondu; qu'on a ob- 
servó vette föiiTes mômes formes qre parle passé. Ces prócó- 
dents donnaient donc aux Etats le droit de voter une adresse, et 
le commissaire royal n'avait pas celui de la refqger, Je prie dono- 
la chambre, a ajoutó le prösident, devogloie bjen manifester par 
un vote ses conviclioùs sürce point. 
“La chambte à tmmöäiátoment déllard À la majorité de 36 






voix contro 5, qu'elle partageait l'avis de son président. Gelui- | 


-eia proposò d'insérer Î'adresse entiêre dans fe procòs-verbal 
eomye une protestation sofennelle contre toute vinlation des 
droits qu'elle défend, et de déposer l'original de:\'adresse dans 
les archives de la-chambre. Gette proposition.a áté également 


- ze de ie À : 





Le Liverpool Timae publie-des estraîts d'un dooument pró- 
sentó par le gouvernement de Nontóvideo à l'assemblóe des 
aótables decotte vidle„et-qui contient tous les dótails des négd- 


“eiations qui ont ouliee entre MH, Hoed, envoyé britannique, et le |- 


‘gouvernement moetevidóén. 11 rósulte de ce document que ce 
gouvernement & adhórá á toutes les conditións proposbes par 


tönsöquoht in'est pas responsable des retards que peut èprou- 
ver arrangement da diffópend entrp Buenos-Àyres et Mon- 


-: ba (Gazette offoielie de Londres cesitient la grande piomo- 
4ipn dns \'armáe-et la:marine anglaise'isopatiemment attenduo 
depuis plnsivure aanóes. Les gönóraux :sie George Nugent: 

Thomas Grosvönor et marquis d'Anglesoy sont nomaiös feld- 

snarécheax. te Been, of 
ps Ïleteitinle-géndraax dr Charles Imhoff: Gabriel Gordo ares Craven, , 
Satée gen bie Berton de Heert BOLS Celie. Íhöihas 
Birph:keyaacdsoh, Joh oomté.de Geryefort, sir Petginé Miivland, Fhotorá- : 
Jle Thomas Bewark Capel, odfrey-Babit Muûdy, ‘slr Colin Halket; at de tobs- | 
ed 


Reriéfi, Tháoketey, sr Steyphoh etnüúant Chapman, Johà Francis Birch, Gus- , 


tave Nicholls, George Wright, du corps royal desingénieurs ; Henry Beéuchamp | 


Eipgon, Edward Pyndat: Lygon, Henry’ Bladtrth, Aftltar Lloyd, John Millot 
‘Hemmerton, Pasry anas Barry, ste Baxid Kimpnes, Daniel-Colqgukoun, Charjes | 
Eet. it Sjiheon Eugth fr George Henry Fródéciek Berkeley, Sack ville Hg- : 
tou Berkeley ge domgs Naptor, weg ecv Jeremiah Dickson, 

e 


TRR ENNE ley, or Char eed SS 7 . 
är Henry King, be Edward ‘Gibba, sir BN omas Napiet, hon. sir Hercu- 












— La protoion eomprenden outre 81 générahx-majors dans Finfanterfe ot la 
vavalorig, 4d dane Partitterle „6 dans de oorpe da géiië ot 8 dans le corps dee 
soldate de la marines Y4 oolonela dans Îa cavalerie eb linfanterie, 14 dans, 


Jeseoern du gónia et 18 dane leicorps deb soldáts de la mazine, ': © 
Ea promotion n'est pas moins eonsidérablg dans lea cadros. de Ig: marina. , 

1 de ta flottes qua; 

Heepkvut, ber William Holli, : 
sie Rdyraed Godsington, sir George Parker, passent amisuut deyla Batte mbuges 
ag amiraus de la Bofte bleue, dr Chârles Ogle, Robert Dudley Oliver, Man 
bson ‘et Phonorable se Joha Talbol, ont pronsns dans la Botta planches les 
quatre viodsamiräuc de la fotie rouge, Henry Richard Glynn, str Bdward Ha-: 


tailtoe, är Róbert kaurie et bit Wiler Hall Gazà sont aouimés ‘amiraur dans | 


ta lotte bleue ; neuf wico-amiraux de li Bobte'bläteho ‘passant en fa mêmé qua, 
Jité dans Ta Bette rouges 1d vicomárntraug de la Aotte- blowe pássent dats ta 

Aotte blanehe. La.promotion comprend dusuite 14 viec-amirgnx de la Aótte . 
blenes 20 eonteesamigatm de la Moitevonges AT de 1a'Matte blagohe et:20 de; 
la Hoste hiene; 44 eomingndante zonf nommée oapitaingss 99 Kestenants sont , 








‘neziimds oofamandants; 20 contze-mgitroe sent fait lieutenants ot. 29 opatre- : 
paal tres aant promt,s à la preraiëre classe defgur grades 0 ohirgrgiegagdjointe 
deviertsenf Chiaeigtons €29 ovt pit falta maltres-pazourn Dt 








RC 


dre döpotarsn da wiëkhode. | 
_ Pear là représcaitation de la Jive, Mme Hintaler 


gagstaont pour eúase de santé, Mme Didot a joué Ie 


gant rdsilië spp en- 
dla de Rachel et ll 


oude ehaf Lorshaatse ? Dans le premier eas, nous na eoncevrions pas som-; 
blilble ebose dè Ta päst d'un artiste quì a'ane grande puissance de moyens: 
‘et-chamte deoe uit proiigiouse faijlitë, Mors ua seul passage où la critique: 


de sle dÉléasar. Bousquet a cette lois beaweoup mieux dit le rôle do; 


chant surdes échasses, Pendant Ventr'actes da Bme an, Ame actp de la; 
Juisb, te dcratin pour les débuts a eu licu et tous les arteurs ont été argep-; 


Pi « 


” Gest à Mraê Didot-Camoin et ä Mauchclet quest, dâ le suecès de la re 8 
‘| présentation de Robòrt-le-Diable ; ils ont été parfaits tous les deur. Lef. 


e publie, tráfisporté enthousiasme, a remereië Vagtrice par ue kiplo, 
dalved'applâudissenients, Mme Hintzier remplissait par complaisance Îo: 
rôle d’Alice; elle Sest Bian acquittée de cofôle, comme Bousquet de celui: 
de Raimbaud. Nous ‘demanderons à messieurs les ehoristes comment il peut; 
se faire lie ghantant parfois aver un tel ensemble qu’ils foreent le publie) 
A'les kppláudir avec chaleùr, {ls aient pu être à upelieue du ton dt ‚de la, 
desuro'dans'le premier dlicoûr de la Jive ct surtout dans le “premier ‘acte: 
®orchestre; il sen{ble pregidre plaisie À imposer au chant.des artistes des; 


‘mouvererits qui nc teut vóng pas et ne pas avoir assez Ä ceeur.de. bien dis; 
fanière il edt imipdssible d'obtenir tout l'ensemble nécósgaire á l'exécution 
d'ûrfe utre aùptcdte. L'orchestte de cè hfâtre compte de trap baas ins- 



































jen laccuseraik d'avoir cédé À. la viglence de aes rantunes; 


| lord Aberdeen ni sie 
| représentés par leurs amis les plus dévoués qui ont, en guelque, 0%. 


 Latorillière a:fait preuve d'exeelientes qualitée si. 


Une lettre de Bológne, du 5, porte que dójà le 3 , Gtait arfd- 
vée de Rome une dépêche du cardinal Gizzì, qui autorissitdes 
itovensàs'! Oras er mett:  POUP--AR- t BREE 
Cette mesure a étó regueavec des démonstrations de joie ge“ 
nérale, On a crié au théâtre: Vive Pie IX! Vive le cardinol 
Gigsi! bt ohanté A'hympe populaire. On s'est immédiatement 
réuni dans des difërents quartiers de la ville, et on a rommêie 
chefsde patrouilles, gûi ènt gemene leur service le-# &a soit. 


tte, 






… Ope dópsjationegtnposkeste MM. Mattei, Minghetti, Álber- 
gati, Tanara et Pizzardi est immédiatemeùt partie pour Rome, 
afin de remercier legouvernement pour cette mesureret derden” 
der en même temps d'autres mesures indispensables. . a 
Le sónateur de Bologne est aussi parti en poste pour Rome le. 
5,après avoir eu une longue entrovue avec le cardinal-légat. A 
eroit qu'il va intriguer pour retarder la publication des rófor- 
mes qu'on attendait de jour en jour. 


r 





Demain, dimanche, aura lien l'inauguration de la nopvelle 
église anglicane, que les Änglais qui habitent cette rósidenf 
ont fait construire a leurs frais, Le service divin gaara ligu @ £ 
heures du matin;—prêdicateür, M, H, S. Beresford, chapelift ik 
F'ambassade anglaise; —le secorid service, à 3 heures de l'apré5- 
midi ;— prédicateur, M. W. Mark, ministre de léglise angie 
à Rotterdam ; — et la. troisième, à 7 heures da soir: — pródiút” 
JenrM, WW, Jamesous mminkstee anglican à Amsterdam, - 


Les mariages; lord Palmerston et les partië oe 
én Angieterrc. Ee 
L'Bsprit Public contient une lettre écrite il y á pet de 
‘jours par un Frangais residant à Londres, et adressee'à un pob 
‘sönriage qui a jouê yn rôle considèrable dans les affaires del Ef 
rope. Nous appelóns sur cette lettre l'attention de nos Jech@ 
Is en apprêcieront facilement l'jmportance, ° : 
« Quant aux chefs -de-parti, ils aont d'accords ils l'ont été dòs le 4” 
mieneement, Lorsque lotd: Ralrerstog fut surpris par da nouvelle-du-8 — 
viage; vous-.saves we'il était absent, revint en toute.hâta,:at-il épro®® 
de grandes. inpéhtstuden, ari ne sävait.quel parti. preridre, Hyp: bS 
qu'en faisast des.tamontrances avec modédation au cabinet des: 


sn We 


eht; 







Edda 
re 


} desles sik me. serait pas.:écouté, pardù qúe ge cabinet: étaít scapa 


pour reeuler., D'un, autre côté, &l gentdit. que, s'il employait la > ze 
saisì la première avcasion. qui s'était ofkerte-de-conypramettre d'entanits 
et il eraignait que quelquss-sins dè scs.eoflègwes. ne désapprowwasen. 
tqute note où toute dépòphe impérative. Il venait de recevoir la npbtr” 
“eaton fäìte par N. Guizót à lord Nprmanby que le mariage aiitde gp 
Tébré gtt avant d'y répöndre, il âté ndit que tous les honsimnes ille Li 
‘whigs et torys, Irlandais et vadicaax, cussent pn Faire connaître jer jk 
nioa, Ici, je doîs:vóus dire; eh ‘passant, qù'O*Connelt n'a pairëts lo defi” 
à faireaqvoir gat. syrla.gaostion eatétioùre, il donrerait sort appuiëte. 
entier ebbäna eéserves:* 7 ten ne het 
Ui peo eren hord Aberdeen ob EEN lord Palavicdbs: 
derd Jolrn.Russell avaient érrits vépandiren; que le: calinch peapait 20E 


Ser surfeur concours b-tmais ils engagèreo lord Ealaneh Tb asnad 
a B vid 
1 



















| doe Robert Pakeúvants, ár Joha' Hárvoy, sir rbe Úlyasòs. ford Dow- ' inbe eigne Jai je ad zkt kj ik hik Ps fbsser‘la 
aen sirMoil; Douglas George Marquis de-Twolddàle, sir Fredériok Willian |: 4 POR POUYAL JCE bag AAA ER APA atfre cut - 
; KR aonelkaud WW vdtraoi, dir tidovavd Bora, | * Fraucts À fant Encore moins beusquer. les choses, car l'affmre pel” 
did Pab Y on, SE beleid ps Ge K Akte Ki liked tid u elek “esthke 5 re ‘po réaapt 
” peinnweiistiezehein Thies | 2 Catitngêr. Ee EADE ori Erdee dze AN err Eis. 
Ken Je oh korietont prófmustsu grdde dejlisnteuakt | a-notifiedtiens-discuter des eas d'empêchement au máfië 


& ge, eontinner ensuite la-négociatian daris des termes de froide eigdrro < 
net si une rupture devait ayoir lieu -plas tard, dats le-pas on Jaedkeenst” 
» passerait outre gans tenir compte: deg reprégentationa qui skate 
» Elites on qurait mis en cóté lepiitan hen Von aurait PO , 
» soi Îa justice et Ja at Dr. Nek ne 
‚ » Vons ayès vu quêl Cas le“dâbinet frangaig a fait den pbgervations He. En 
Tord Palmerstou lui a’ 'advessdes, ct avee quelle préeigitation le niarlage - 
été conclu, Les torys ont été indignés, et vous zever bienì burpris darpet. 
dre que lord Palmerston est-#'honme-d'Etat qui, dans ces circonstance, 2 
monteêle plug dereulme, demmesurc, de fbegenis-On-voyzit-gwikavnit á EST" 
da peonser qw'on Payait méconau ep Le tazant de viplepag ek demperkt 
ment, B SE oe NK: zò ves Wi 
» Â raeshre que lord Palmeeston aequérait Padhësion des homes gek 
“tiques ct de la presse , la-colére montait graduellement & la tête del Leal 
tion: golère calme , lente d'abòrd , furieuseaujourd’hui, qui gronde #08*”: 
dement, et geïn tardera pas à magie danp Jes greetings ‚ comme la, APS 
pâté sur leè ots de la mer d’Hibernie, ee 
p Ea’ prösence de tous cos syimptömes, lord Pâlmerston u'a plús eld 
doutés sur les sentirgents di són pays, et.il steat dit qúe'de mottiërt d'4f í 
était venu. IÌ a cohivequé les chafs de parti à une résinion, à: dage en 
hert Peel n'ont pu assister, mais où áls #23 
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pn ann ER TEE AGE est 
trumentistos pour que co défaut d'ensernble ne soit pas attribué à unê eer 


taine insoucianee de leur part ou à un gaangue d'énergie de la pant dogehef 
d'orchestro, ct voilà gertes aa qu'il faut éviter. C'est déjà beaucoup top 
que les eors, les cornets et Ies trombones fassent souvent fausse route, … 
Le premier début de Mene Valton appelée à oceuper l'emploi de. primo 
doma seria a été des plus brillante; son suceës à été complet dans la tr 
rite. Mile Valton est jeuney jolig, et d\nge tourange pleing de distincto®® 
elle joue et chante avec âíne et goût. Le grand air du $me acte et le er 
final ont été chaleureusement gpplaudis, Après la pièee le pablic: @ 225, 
revoir la débutante ainsi gue. Mouchelct, qui intezprète avec. BREL 
talent le rôle. de Fernand, Topjours;mêime sévérp sepsocha,à adtpf1ef. 2% 
maître d'orchesten ; à cette reprfgentation, bien lois. qu'il y ‚eöhde- FE 


venture, l'anarchie était corgplète. La débutante ‚a £1á bien | eb 
savoir hie hopne raupeaumiligedatont oe dêsappopd, … … oi 
ot . esrds Sectd WEE WES AE DE EE 


naa en 
Le théâtre dy Vandesille Frangais d'Arasterdam. voit ehaqugsoir.pa PD 


‚blie d'élite envabirsa ehanmante.salle, Le Gait: drapense, vandprillo EE 

„amysant et parfaitement joué par Demostain, aaktenu “br sgat - 
gès. Chaguefoie que l'afliehe annonce la-Mére de. Femi ile, ce sonde”. 
vos promis à Mile Eopbémie,' charmante actrice; anp jew plein do intss. 
esprit et.de. grace. La digorlion a auune-hgnheisdéach wegrenanf, woe fit”, 


‚ eerdans laguclle:Pacteur Belannag cat ou peut diver panfdij mend 


„garler du Ghavalier de Grignon. La veprisese la Gllagda Denimagyen Ti 
ER ie Lambquin-quisdébotait dans 
à Mile Pauline ’'hongeur du mappel, Luskens js 640 stalt eht-ópplaa- 
, Mmeg Btelie gt St-Fismrin gf Jen touren Adalphs Honte ee 
36 recomsaandent non-seulement par-Jeur.zê) roeren scha ada 
ses qualités. Décid{ment Ja vogye satacquise à se.thiftraod ren ill 
bien agréables soirées. zc ot Ae 
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‚ Eh bien! à abri de ce titre restauré reparattratent tous Îes-priviléges qüe: 
Pabsolatieme desprinces et l'astuce dee parliments'èn avaient fait découler, 
et qui seraient exercós, spit dinpotement. par Ie zoi „soit indirectement par le : 
primicier de St-Denis, lorsque , sans trop alarmer Vepinion publique, lon 
eroirait pouvoir ressugciter en_sa fayeur le titrp,et les droits do grand-aumû- | : “©S bases entei : d en. 
gier de France, On à va, sous la restauration » qu} snffisait d'un simpleacte. | Près posées: Ce sont des excentricités démocratiques dignes d'un peuple ré- 
de la volonté royale pour les faire tèparditre, Aypûs-naus hesoin.de dire le f demment sorti des forêts. Une assernhlée populaire que notre président en se- 
parti qud Pon titéfsit:d'n pareil précédentp SC . j eed dend propose de réunir en plein vent, et qui pourra se composer de lruit mille 

„Le chapitre royal de St-Denis remplacerait dês cè môment; ‘mais aux frais de | votants, ezercera dans touta leur plónitude les droits exercés précédemment 
Pétat,-Paneienne chapel!o. du roi sek tous les établissements-qai relevaient ja- e EO oe rn Ees Pr 
t disde cette ehapelle, rolêveraiënt alors du chapitre. Or, saït-on quels sont ‘los | PAT AOS corps éleotoraux, législatifs et administratifs. ka Lead. rndsgemeinde ‘ge 

établissements que nds juristen parlementaires avaient. déclarés de patronage | néroise (le mot de conseil-général a été jugé trop aristocratiqne), élira la tota. 

lité des fonctionnaires publics, votera les lois et ordonnances, dócideta des 


abel 2E royal ? Les habitations royales, les armées de terr et de mer, les colléges miti- 
3 ed au reproche de nous avoir trompés, elle ose merimner notre | (aires, lesinstitutions royalesd’éducation, les hospices militaires, stc,, tc.; tel | questions de paix ou de guerre, et pourra en tout temps-susprendre óu teviser. 
» loyauté, la ntiënrié ch pórtenlierOr Dieu mest témoin, et je viens de serait, selon euz, le domaïne spirituel du rimicier, devenu capellanus regius, | Ja constitution, L'organisatipn judiciaire sera réformóe de fond en comble. Le 


» Yogs en fournir la preuve (jl avait en mains les pièces qui doivent être | capellanus major, ou, en langage ordinaire, 6vêque de la cour, o'ost-à-dire 
® Cenamuniguées au parlement), que Jai agi avec une constante sineértté grand-aumônier, © Ì Ee 

vet le plas ferme désir de maintenir. leg boná rapports. Aussi, je fais { Pour eoordonner les éléments d'une sî haute ef si vaste puissance,'le gouver- 
» franchement appel: à vos sentiments de justice, à votre honneur britan- | nement du EADE besoin que-:d de simple aMooation Donk le chapitre et 
® nique, et je vóus demande votre. concours le plus loyal. Vous m’avez du sitence de opinion, c'est à dire de deux choses dont l'ane est à peu prôs 
» tous: dT is leré le rtions eontraires, et si-nous | Gssurée et dont l'autre sera peu difficile à obtenir, lorsque la dignité de grand- 
Ds 3 earns An reali enig 15 4 ee hang zj le k ar souls gen wumônier sera présentée au public comme lg simple conséquence de celle de 
on aai tank a ordre 1 nes te: d y fi primicier. Cependant Je, sùcoës ne sera ie moins complet, et l'on verra sortir 
> étranger ‘n'a été pour rien dans notre chutc. „eque vous avez lait | de la bulle de 1843 des oonséquenoks fort différentes assurément de colles paal 
> alors, voasle ferez encore, car la-grandeur et la dignité de l'Angleterre Be er 

® sat notre patrimoine commun. S'il en était antrement, si je n’étais plus 

9 assuré de votre appui, je n'attendrais nj un yote du parlement, ni un or- | 
®drede ma sotrwerasne;, et à Vinstant;je remettrais À celui d'entre vous que 

Dvous Aésignoriez, la diveetiori du Foreign-Office; je ne vóudrais pas la 
®Conserver si je ne pouvais la faire servir à Phorincur de la Grando-Bre- 


8 tagne, » 


L 


ore Pouha gean prapucalion, Dpns eelde rgagion;;lärd Palraepston a d’a- 
bord orposé fort! baan Ke lè la haalt: les phases qu'elle 
avalt ff eres, dos engagement contractés; des intrigues “gui êtaient sur- 
vEnUEes-propdtitions de Marie-Christine; lö-refus catgorique, mais poli, 
\gterre, sa bonne foi, à lui, ap togte agpte affaire, et ilaajgutó: 

fee Gris douze aps, milords gt messieurg, la cour de-Franca s'est dondui; 

»  allacieusement dans la questien espaguole ; à pejne le quadruplé trai- 
PÁ GLi sind, qu'elle gongeait àl'Glpder, et bientòt à le violer perfj- 
edement. Elf a joné tout \e monde ; en Espagne, Jes ehristinos,, Jes mo- 

» dérés etupnus, puis les carfistes ; en dernier licu, elle s'est conduite en- 
B Vers le cabinet de SM. avec üne insigne mauvaise foì, et, pour échap- 


par lé radicalisme, ìl n'y a réellemént de liberté de Ta presse que pour le parli 
vainqueur, ni d'histoire possible que oelle qu”il raconte.Tuismême ou qu'il 
dicte à ses historiens. zand heeren 
£ Les bases de la nouvelle constitution que nous allons subir sont “déjà à „peu 
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culte religieux, dans b’intention de nos plas induents démagopues,- cessera 
d'être salarié par l'état ; les paroissiens (les mêree de amilie comprises); nom 
meront leurs pasteurs, et les rötribueront facultatirement à-leurs frais. Lee 
débris du patrimoine des ancieús Geriévois,gérés par le comité dit Société éco- 
uomique, seront versés dans les caisses ‘communales : I'hôópital-générál pro- 
testant,et ses propriótés,appartiendront désorcnaié à la totalité des habitants du 
canton, sans distinction d’origie ni de croyance. Afin de eubvenir à perpé. 
tuité aux besoins de la petite sndustrie, ìl sera fondé une banque nationale, 
dans laquelle nos oapitalistes, sous peine d'être suspects d'incivisme, seront 
„invités à verser leurs fonds, La Repuc, organe quasi-officiel des notabitités du, 
parti vainqueur, a depuis longtemps stigmatisé comme enaemis du peuple 
les Genévois qui placent leurs capilaux à l'étranger, et a formulé par‘ antici-. 
patión des projets de loi qui finiraient bientôt par anéaatir le. droit 
de propriété à Genève.Ces idées de réformes, tant politiques que sociales, sont 
fort goûtgesici ; on peut aisément le croire, par la masse des prolétaires et au 
tres anarchistes de bas étage quïont zidéau renversement du gouvernement 
déchu. Il n'est donc guêre douteur qu'une constitution qui les consacrera ne 
soit votée à la presqu’'unanimité par une assembiée populaire de l'espèce de 
celle qui a porté, il ya un mois, nos démagogues au pouvoir. Combien de, 
temps une pareille constitution pourra-t-elle marcher P. Cela dépendra essen- 
tiellement des événements qui vant se passer hors de Genève , de la durée du 
régime révolutionnaire en Suisse , durée qui dépend elle-mème d’événenten ts 
d'ûn ordre supérieur, du parti que prendront „ dans T'intérét de leur propre 
‘aûrcté, les puissances que la contagion de Panatebie menace d'atteindre. 
Jusqu'à ce moment les gouvernements des'päy qui nous avoisinent óntà, 
peine paru s“inquféter de ce qui we passe en Suisse, mais cette impossìbilité. 
pourrait fort bien n'être qu'apparente, Dans des’ circonstances moins graves 
assurément, la-France, l'Áutrichá et la. Sardaigne avaient adressé de aéyères 
remontrances à la Suisse, Il te parait présamable qu'elles se préparent en 
silence et de concert à d'antres espèces de démonstrations , que deurs notes 
précédentes nous laissent prévoir. ze : 


lesquelles on avait compté, ie: 

Alors le nombre des chanoïnés-évêques et surtout des chanoîÎnes-prêtres, 
destinée, les uns et les autres,à former le conseil ou plutòt la cour du primicier, 
s’'accroîtrait en raison de la libéralité des chambres, et le choix de ces digni- 
taires se ferait sous l’empire de préoccupatioits-faciles à deviner. En outre, afin 
de pourvoir à Poeeupation. des emploié qui relèveraient de leur chef, on fonde- 
rait à Saint-Denis, sinon un sémiuaire, du mgifis ane maison. de hautes études. 
Le chiffre des eoolésias@ques à admettre dans I'établissement projeté serait 
déjà fixé à quatresvingts, ven ' 

Rien de plus naturel assurément que de voir ces éldves ainsi formés sous 
Peeil du pouvoir, choisis.d'abord pour exeroer.les diverses eharges dont dispo- 
serait le primicier, etensuite promus, selon le degré de satisfaction qu’ils au- 
raient dounée, aux postes les plus éminents de la hiérarchie sacrée. Cette 
école de prélature, auralt, s'il faut en croire Tes insinuations de oertains nógo- 
oiateurs, l'immense avantage de mettre en relief tes personnages les plus di- 
gnes et surtout d’attirer dans l'église, par le légitime espoir des dignités, le 
grand nombre de jeunes:gens appertenant'aux classes actuellement:déposi- 
tuires du pouvoir, et dont l'éloignement pour le sacerdoce est très pónibli- 
ment remarqué. AN: gr 

Le chapitre royal de St-Denis deviendra , en falt et en droit, la chapelle du 
roi, et des tentatives nouvelles seront faites pour obtenir eg faveur di prio, 
, cier grand-autnônier une juridiction spirituele tellement étendue , qu’il pour- 

rait , saus trop d'orgueil „ ajouter à sès autres (tres: celüi de patriarohe. ‚N ous | 
allons dire oe qui est possible, et- nous ajouterons que l'on a rêvé ce possiblé. | 

Il est dans les usages de la cour de Rome de donner à certains établissernents |. 
publics un cardigal pour protecteur. La plupart des ordres religieax d'hommes 
et de femmes recherchent et possèdent ainsi dant.le Sacré-Collége un prince 
de [Eglise qui leur accorde sa blenveiliantd tutelle. Par ‘exemple, S. Em, le 
cardiaal Lambruschini est le protecteur de l'ordre. dee Trappistes, de Hinstitut 
des Frôtes dé la doötrine chétienne et des Dames du Sacré-Coeur. S, Em, le car- 
dinal Patrizi est celui de la congrégation des Dames du Bon-Pasteur d’Angers. 

On tenterait d'eitiliser ce modèle en Fránde eù obtenant pour le primicier 
la dignité de cardinal avec le titre de protecteûr des congrégations religieuses 
d'horames et de femmes, et-mòms ‚des petits séminaires et maisons d'éducation: 
ecclésiastique, Et ce titre, qui en cgur de-Rome est spécialemen! honorifique, 
deviendrait en France un office rigjet de la dernière importanoe, 

… Grâceà cette qhalité, en effat; hé Cardinal protecteur serait en quelqne sorta 
ättrenient, © - det En  Îe supérieuregériérel des diverses dommunautés; et comma oridermanderait en- 

Btays sur des:traditiorie singulièrement vivaces en Frage, sexcité sans cesse core pour tui Ja charge de dólégeud uijbstaligue, o'est à lui qu'en dernier ressort, 
Par des Souvenitk encorà pleins de puissahce, le gonverpetaent du roi n’ac- | et au-dessus mêmé dà la juridictiùgi:des évèques diocésains, reviendrait fä Éen- 
GW aveorpitne, mäïne au lendemain des barricades, la position qui lui naissanes:des affaires qui concernerâient les communautés. — …- 5: 

‚ $tait fte. ne la gociété mbderne. Autänt par instinct. que{par calcul „ il se Que Lon pense maintenant juiqu’à-quel point-le prélat revètu de tant:de 
; tentit pa addon zuéris les prérogatives dont deux révolution \'avaient pri- | priviléges serait à la-dévotion duipouvoir, et qu'on nous-dise si ‚en réalité , il 

vó, Pafionpe, ode action latente où publique, influence secrète ou avcuée, | serait autre chose que l'agent intermédiaire par lequel ,-sous le couvert du 
‚ Circonätanges favo 


' 8 &bles oufunestes, tout lui fut, tout lui estencore uo moyen | Saint-Siége, le’ gouwernement interviendrait dans tout- oe quiregarde.les or- 
5 de proërèg, et une occasion d'agrandissement, IÌ n’entre pas dans notre sujet | dres religieus et les iésiïnaires , dont, malgré tout son désir, it n'a pu encore 


Nd 





Affaires rcligieuses de France. 

_ Les róvólations dn National, que nous avons publiëes hier, 

Au sujet.de la réunion -d'évéques francais à St-Germain-en- 

êye ‚où l'archevéque de Paris a sa maison de campagne, pa- 

Faissent avoir fait söptir la presse catholique de son apathie. 
‚_b'Uwivers religieux, organe de ce parti en France, publie 
; Aajourd*huj:un long article — ‘qui parait être le précurseur de 
‚ Dien d'autres — dans lequel cette feuille fait connaître quel- 
& fes griófs de: l'église contre le gouvernement; Le comité d'é- 
; ues et cette nouvelle levée de boucliers de la part. de la. 
E Presse cátholique, au moment où la sessian législative doît s’ou- 
„Mir Tags paraissent des faits assez sigmficatifs pour être con- 
“Ugnêg. : 
… Voiei pe que eontient 1’ Univers catholique : 

CI nest pas besoin d'une connaissance três-approfondie de la politique 
‚ évérammut « ivie depuis seize ans, pour apprácier sainement les in varia- 
… bles tendanoes qhi l'entraînent et les empiétements succassifd par lesquels elite 


Prétend'arriver, à constituer à son profit une prépondérance exclusive et une 
inâtion supérieure dans l'état. ee î 

‘Si, en prineipe, la souveraineté nationale, insorite, dans, la: déolaration qui 
Sert de br&ambuis à lu charte dé 1830, est la base fondamgntsle de la consti- 
> yton entière3 ë, en droit, les trois pouvoirs qui oonoourent à la formation de 
la loi doivnt jonir; ohscun-dans la sphère qui lut est prgpre,. d'une égale in- 

4 Pendange et d'une égale autorité, en fuit et dans la, pratique, il en va tout 


dE Berne, 9-novembre.- 

‚ Le conseil-d'état de Fribourg a era devalr dissoudre ane garde urbeine ill. 
gelement cróée gar te conseil communal du cheflien , dans?un tut gaia 
paruinquigtant. Un certain nombred’ótrangers s'y.ótaient Eáìt ontôler. 

‚ Le grand-coneeil;du-canton de Vaud vient de remdse’-une Ù Hortant dà peins 
de la destitution immádiate et sans indemmité, contre tout” inptituteer püblie 
conxainou d'avoir assisté-auz, assemblées roligiouses térines Harten eccléidets 
GJues démissionnaîres. - ha - REN î 

‚ L'archevêque de Milan a réussi à faire rouvrir le séminaire de PoNleggio, 
dans le canton du Tessin, e è comrae professeur un prêtre que, 
lë conseil-d'ótat zadical du Tessin pnait expulsg, il y a quelques smois, sans mo- 
tifs Iégitimes. En 


Des manifestations séditieuses ont eu lieu dans la vallée de Misour, qui ap- 


7 


partient au canton des-Grisons et‘qai confine à celui du Tessin, auquel cHte - 


appire depuis quelque témpe à ètre réunie. Un club rad ical s'est fori A 



























: d ì ks den eye 1 
pep ousser très avant cette démonstration, dont- au eur lusles arguments sont {; foreer laceds,  :: 7: EEEN, ed Mel rand ‚„prinpipat boung dewette valle plaad ieälienitd hars vaa 
Prdienigà a peilde diens il ots sure dk ef pour ze eptanir onz t , Eofinpglr one MG attnibiliwo ar OE ffireonpteh na Tuistatdb aatorder, ens man Par Gn 
Sornmités ik) Ke 18 Foer: nn NN rel, de zakte CN “on Getsb ke staet d i ie utellAdosihietta tor religieutt BEREN oe 0 AfPai : de merg? ué. 4 Be e 
Shiambre-hauté. par la.nofnipaffon grid:la Est anse ehosrdnholition de dea gole 0} dortsgine eat start. pen_ségnlier: ot ennite-chaque-jaur dep 1 aide mes quae. 
tout droit d’héréditë chez. fes pâîrs, aspire à dominerausst ja chambre élective, |. ations, Par suite, le séminaire du Saint-Esprit, spécialement destiné à 


__LeSénat a adopté, à V'unanimité des trentre-trois mieitfbres”* 
prêsents, le projet d'adresse en réponse arr discours du Trône, et, 
n'ya apporté que deux tgers changements de rédaction. (La - - 


‚ Ma remglissant de fonctiongaires à sa dévotion et en usant outre mesure de 
% Biittinp influence sur le corps électoral. 
Disons-le,cetaveu ne fait pas honneur à notre caractère national; cette 
_“mbitión, ad Tjeu d'être contenue parlindépendance et la dignité des citoyens, 
 Atrouvs le 


förmer des pròtres pour pes lointainee, possessions, tomberait également dans 
son domaine, «7 GON VEEN gr 

‚ Ce n'est point d'aujourd’hui-que aous oonnaissons ces détails ‚des rensei- 

| grements puisós à des souroes diverses,mais dignes de foi, nous les ont succes- 







Varbitraire administratifet de la suprómatie qu'elle im- 


dresse'n'est:qú’ une périgihrase du discours du trône). 
‚Atro 5 plus complaisants auxiliaites dans ce fond naturel de servilité et de | sivement révélós. Nons avons même suque ‘l'on s’était proposé de demanderà | Un discours de Ml de Haus, qui aroprochó au-discourd seyal 
s läiblesse ef dans of étrange amour du despotisme et du gain, qui sont les tris-| Rome une extension d'attribution pour le primigier, et peut-être n'irions- | de n'être qu'une sèche momenclatnre dà quelques ppd de * 
+ teeth Filafes de nos époques d'absolutisme et d’anarchie. En telle sorto qu'à f nous pas trop loin en affirmant qu'h oe, enjef. des,camipugicatjons, au moins | loi at da rard il Ie h qëeig s Á 
Part qüëlques êkoeptions dont chaque jour le nombre diminue, l'esprit de li- verbales, ont déjà eú lie. dn ge oe Í 01, e: de ga der le slience sur les points les plus mmpostants de 
Ô raden a de er et fière opposition s'effacentinsensiblement parmi nous | Quoi qu'il en sott;has vn avóris dt asc blte'asvoiter la poïtée redoutable | la politique dû gouvernement, a soulevó.nne courte diseussion. 
x Sevanl Piavasion j E 

[ : 


Pligue. : na 
f, Mais ce n'étält-pastout ue de dompter' ses àdversaires pér la force, que de. 
“es enchafner pär ka faveur; co n'ftait pas tout de se voir soutenu par une ma- 
: dorité daolte et prôte à seconder au besoin les plus extrômes mesures d'oppros- 
pe 05 iT s’dgissaït de s’assùrer la domination sur une classe nombreuse, paisible, | 
+ Peu défiante, rarement mêlée qux agitations politiques, mais précieuse par ses 
qu ités at même par-sos défauts, la classe des hommes religieux, aimant l'or 
… Er Na paix, faisantdejr devóir, aimant sincèrement leur patrie.st leur Dieu. 
‚Ge Komimes, de sont les éatholiques, clergé et laïqnes- 








‚_dpe plans congus par le cabinct dev Tufteries. »” L'honorable sénateur de Charleroy fêlieitais le ministre d'avoir 
A E deerde donné satisfaction â:F'opitión pybli ue, en annppgaat télprojet d 
de loiqui doit augmenter le nombredes.veprésentantsetdessèna-". 
teurs,mais il a déclarú ne pouvoir partèger l’opiaian qúë le pays’ 
jouit d'un calme parfait, alors, au contraife, qu'il yd on,eemo- 
ment beaucoup d'irritatión dans lesesprits. M,de’ Theux, sans 
nier que cette irfitation geigtät, a fait remarquer qu'il en est de 


mÔme dans tous Îes'pays donstitutiongels..M, le baron de Macar_ 


2 également parlé de cetté irritation, qu'il impórte de calmer 
enentrant dans les voies de modérativn ‘et en. satisfaisant aax . 


Cn cire? o vitfalees de Suisse. 
Si l'on en croit une lettre de Constance, il paraît que les gran- 
hd 7 6 1: =e NEN EE ON ® . 8 
des puissances sont.rósoluòs: à soúmet te “la Suisse à un ‘bfocus 
rigoureux, jusqu'à oe que | anarchie yait gessó; rnaïs il n'y au- 
‚rait pas d'interventión ärimóe, la France ayant déclaré qu'à ses 
À Bor af St Ia file confiance des yenx deux casseuleiment voert pa prpvoquer l'intervention ; 
: 0 connaissait parfaitement le profond arnour et la filiale confiance var : Ia violation-de l'acte fádAral. erst. Santen 
Vhrótiens Bourleans pesteuré.. Se Domeilier- les prêtres, s'assurer deì.$vêques, | SAVA : Ja violation de l aci, Lâdâra A et en ge po 
S6À deurajde se rattachpr les symputhiesde vette phalange chaque jour plua f litiques,et l enva issement du 4err; ore. par les-troupes une 
- Vombreùse qui sé presse danse sein de. Véglise catholique; en un mot, re-. „puissanoe étrangère. L Autriche, de son côtó, a manifesté l'in- 
Ouveler. les antituêé liafsons du powvorr temporelavec le pouvoir spirituel, et Í' tantion-de n'iatervenir que dans le cas où la oonfédération etle- | 
geedit Encore une foisdò trôné aut les autels inrpórissables du Den Haike eis même en témòigneraît le:dósir. Cependant, on dit que le cabinet 
PLS’ 1 i u re E Pie . En en ® De : 
vourcl tavart que carensèrent tops les Rn ts din a EE Vienne va envoyer súr la frontière anisse plusieurs nouveaux ° 
Ed gEarvenant à s'emparer de 'épiseopat, on deviendrait, en effet, le maitre | régirhénts d'infanterió et de cavalerie. + … 
E 8 f 1) rasta PRGPrE H 410 8 


veux de l'opinion publique, M. le-baron-Dellafaitle a répondu 
que cette irritation n'etiste.qae par suite de la scission qais'est. 
opérée dans le parti opposé à dalai. auquel il appartient, M. Da: 
mon-Dumortier a pris alors la parole, et a fait observer qúë pa- 

reille scission existe dans le parti ministériel ; cettè scission s'est, 













H ne ent er DN 2 a avalá . ORE Od Ce AAR 3 
qui roekaitapsore parmi les lignes bee We eaten Le gránd-eonscìl de Genève a épaisé,'dans la séance du5, le róvélée par deux ront ineen ane bee du 
: s athrtel He optntitfore or itdente fier esdroits oi-f Cr tation relaf à ouvelle constitution. | Ministère, et qui apprécient di remment la loi sar l’énseigne- 
Nils et oonstitationnels de leur église, on leur ferait farmer la bouche par des débat. sur la précpnsultation relafive,à la nouve constitution ‚ Be qUtapprec CMC noet gue- , 


L'assemblée a dègidé quela commissiog. chargée de présenter 


sPiélats dévoués, on in on antútergitleurseffortsen tan nyettant en opposi- ! ISL: et E 
8 hed de,” … | defravail seraët de. onze membros;gui Aprgient nommés au sera- 


ment secondaire, Îla wjoutó, gue cette sitjatipn, est grave, et 
qu'il faut craindre de voir:les opinions egtrèmpase. coaliser en 


… geirecte et anhóstilitd flagrante àvec leuts prop de baraotden ard suo nraissi on u. | semble ee qui,empêcherait taat gonvernentent… * 

Knop Caloul (Émoìgnait d'un mópris ejmen Pour Se onsent, di eig Tee | Úmisecret, Los abanees. de eefte. comamiesion-ne.ser kpaspu- | SO 05:09 qurempecheram taat gonvernentent, ni 
Barts de ;imais aú fond, il était hgbile. Sedlement, deux qjf te fais : e ' Ie ‘ M.deT ; s ee thai ie 
Za : ik ke Aj gen $ ee Lenoir ep Kin nae ’ font pdbcò quo | bliques. M. de Theux a dêolaré,que l'intention-da gouvernement étai 


bant qu'un óodque. » On s'adressa.d'abord à 'épiscopat, car on n'était point Dans le discours qu'il & prononcé, M. J ames Fazy a manifesté 

Kotwore asses ultramonfisn pour songer à Rome. Mais on ne tarda point à s’a- | je dásir que le pouvoir exécatif fût, conhié à sept membres pris 

Sepoy eit de Vinefficacité de oe moyen, Les séductions los plus habilemeut | gang le grandsconseil et nommés par le peuple'en conseil gó- 

8 rde: 8 restòrent ‘säns sudoës, ou du moins le succès eig rte ia dap la noel . 8 

ien ‘gudienge où d'on s'étpit, latté de avoir obteriu, Rendus qux centres en . ANSA E f 

Jh ers 1anargelen et de lere devoirs, gepz-là même dont on avait pris | desgeandvoonseit de Schaff housen did, dans sa séance du 

n het escendance pour de la faïblesse retrouvaient la vigueur de lqur aposto- | 5 novembre, ‚A une majorité de 43 voix contre 18, que la consti- 
deon indégeridanae de fenr ministère, Et les:sourires, les promesads, les Pro- | tution serait revisée. Le peuple aura à décidersi cette róvision 


de continuer à marcher dans les voiesde. la modération ; qu’it 
ne craint, pas \'ieritatiou das opinions, parce qu'il n'yapasd'ap: 
parence qutoltes se transforment en attes. eee md 


dal 


La séance de la eharabre des repitésentants a ét4 ontièrement rènijlie 
par la:diseussion du projet ú aar denrées alimentaires. Un athénde- 
ment proposé par M. Delèhayo, et denidant à Gxer la date de pròrógation au 
ter décembre,au lieu du 1e oëtóbro, a été rojeté par 40 voix cöntre 26 Un 
gutre amendement de M. Osy, rélatif' à la libre entrée du.bétail, a &Lé rejeté 









nsgétaient Wrocdpnmêneer. jen 4 . ‚ 
aha alit Doasels agir d'une autre mé nière et sur l'ensemble sera générale on partielle seulement, 
i côpat: IL Dlink mains di gouvernement nê institution stable et Votci deux lettres que RORS adresse notre correspondant : 
nae ueifte qui, efr lui' zb en pépiniëns pour les ak demo, tf Ea “Des rives du Léman, 8 novembre. 
nae oerinden kaden pee ai annen Le secret de la correspondance étant perpétuellement vialé depuis notre 
Ns: Chapitsarle SaiatsRenia parut réunir toutes ces, eonditiens. De Ik Jes dé- | glorieuse journée du8 oótobre, ce “fait bien dêement avéré vous prouvera sous 
Ro Ches en“courde Rome; les instances Sans fin et les infatigables efforts dont f quel régime nous vivans;et ca que voùa devez. penser ‘de eas rapports dans 
: „lesquels on vante le calme, la sécurité pour l'avênir, j'ai, preaque dit la béati- 
tude dont nous jouissons maintenant à Genève. Il est probable que les lettres 
que l'on intercepte en-decà de notre frontière. peignent notre situation sous 
de tout autres couleurs, ainsi que le feraient nos journaux si la presse était 


par 36 voix eontre 80, Le projct a été ensuite adopté À ’ananimité. 


Voici ce que notre notre correspondant nous écrit sur la si. 


tuation des affaires : oid 
zt a HT Bruxelles, Te 13 novembre. 
De « B { & : r . 4 
‚ us Arons raoonté Ihistoiré.’ # …_Ea-session des-chanrbres s’annonee.sous Ies plus feurcux auspices, none 
“bere pus erpetiesen effet,de le dire en peu dp mots.Rien. ne devait sem- 

ER Rlne repte EN pré parende réalisation complète des désirs du.gouvernement, 
tort 3 LOE IE taj $t-Denis tel qu'on peutsì aigément l'ofganiser sans 


sculement poûr le cabinct, mais pour’fe pays tout entier, Los.sapes projets” 
que le discoars du trône annonce et, dónt quelques-uns ont déjà éLE'pifé- 


thapitre de sentés, sont trop importants;tropùtigents; pour que la chambre ne consacre 


en tegmps dela huile de 1843. 







KE SE en Kd babe 4 | pasexclusivement à leur disetgsian"la courte session qui vient de souvrir. 
les en liengle roi des Frangais serait remis en possession d'ùn des droits aujourd'hui vóritahlersent libre, Or, elle ne Vest pas. Cone sont pas les trie ll yatout lieu d'espérer gagd'opposition, comprenant que ce que le'pays 
vent d° Spas je Vöglise ait jamais toléré pendant les âges de fi en fa- | panaux qu'elle redoute: la justice a fait preuve dans ces dernières années attend delle est de brêtd bon concours le plus actif ct le plus cmpressê aux°_ 

; Holkers a Aegir A Us bg aid rn lib d'un tel excès d'indulgence pour les écrits sóditieux qu'elle n'osera pasde | mesures qui ont poùr objet d'améliorer la situation matérielle ‘des classes 

à Er, q Tet oagsendteef) afde Srbien lane des pe bne parle- | lonstemps se montrer sévère pour Yoppositionnouvelie. Ce que des écrivains pauvres et.de les préparer ainsi aux amgliorations morales qui sont en. 
EN ents, ou mê esur \éditiaa nouvelle u'en a donnée le Manuel doublement | indépendants ont tout lieu de craindre, c'est des actes de violence, des voies projet. 


Á don MEM. -Dapia, pour savoir quels trésors do despotisme et-d’arbitraire | de fait inpunies, ou raéme encourazées par le pouvoir, des persécutions de di- 
Ki „Aohés sous ce prêtendu protectorat, et quelles lourdes chaînes le dèfen- | vers genres pires que des oordamnationé iniques. IÌ ne fait pas bon Jutter avec 
Elout Perneel $anons & fait-(vaîner à l'indépendante gpouse de Jósus-Christ, | un parti qui aune brutale populace poursoutien,etqui Sent qu’ilne peut régner 
En on 


itué Notei ' à ï E 
stitué Pofficieux patron, que par laforce. Â Genève, comme daus les autres cantons suieses conquis 


_Nous n’aurons done plas, il faut Pespérer, de ces longues et inutiles dis- 
cussions politiques qui ont occupé un si grand nombre de séances dans la’. 
session dernière et quiont prolongé cette session bien an delà du termé”” 
fixé ordinairement aux travaux de la législature. 





position dans le sénat ont semblé prendre à tÄche de certifier ce fait, dar f 


vision, entre les provinces, -de la somme de 4 
n’a toutefois qu'nn caractère provisgire, … … 
_ Contribution personnelle. — L’impêt. personne 
tation de la population et des bases imposabteg, suit, depuis quelques an- 
nées, une pregression constante, nt rl . 
Patentes, — Des considératioûs analogaes s’appliquent à l'impôt des 
patentes # Te développement de Vindastric âméliore successivement Je pro- 
duit de ce£ impôt qui, en 1846, dépassera de 100,000 francs, environ, les 
‘recetteeréaliséesen 1845. 
Droits Fentrée. — Les prév 
quant aux droits d'entrée, ne se réaliseront malheureusement pas. Les pro- 
duits seront de 900,000 francs à un millioen au-dessous du chiffre de 
14,200,000 admis au budget, É : 
Quelques fati principaux puisés dans la comparaison des huit prenriers 
mois des années 1845 et 1846, permettront de constater les causes de cette 
réduction et dé déterminer le-chiffre probable des recettes en 184%. 


Ér effet, opposition ne peat plus demander compte au ministêre ni de 
gon origine ni de ses tendances, Elle ne peut plusl'interpeller que-sur ses 
actes passés et sur ses mesuress projetées, ef les uns et les autres sont |: 
da naturé à satisfaire fous les libéraux sineères. Si opposition s’obstinait 
à corbattre le cabinet, elle ne serait plus qu’uu proeòs de Eerzdance ef Ies 
esprite sages, Ies hommes éclairés quì accurdertt leurs sympathies aux | 
hommes de la gauche, réfaterzient de la sutvre surce terrain. orn 

La discussion de l'adresse commencera probablement aujourd'hui. On 
assure qu'elle n’oceupera pas plus d'une aw deux sëamces Ce sera un 
progrès réel dans les usagesde Îa-chrambre, ou platôt ce sera un retour à’ 
ses précédents, Vous savez combien l'année dernière ces débats sur la for- 
mation der cabinet van de Weyer se sont traînés péniblement, sans: aucun 
résultat utile ni pour le pays, ni nìême pour le parti qui les avait ainsi pro- 

és, Cette fois,il me s'agit plus de mettre le cabinet sur la- sellette, il sy 
est trouvé déjà-à sen avénement,et tout ce qn'or pourrait dire ne serait que 
la répétition dé ee qui a óbé dit ct redit à satiëté lorsquil west. présentéde- 


5,500,000 francs en principal 























vant les chambres, N $ …_…” pk . Les diminutions les plus fortes portent sur les.denrtes alimentaires (fro- 
Les courtes ezplications données-hier au sénat par les-mrinistreade Vin- k ment, scigle, avoine, orges riz), sar le café, sur les tissus de coton, de laine 


téricur et desaftaires étrangères sont suffieantes peur édifier et lo parle- 
ment et le pays sur ses véritables infentions; les vues ct les tendances du 
pays, marcher en dehors des partisym’appuger ni à droite ni à gauche, mais 
dosiner satisfactie aur intérêts géréraux qui ne sont d'aucur parti, telle 


et de gote, ct sur les graines ol 


éagineusesy les ditférences-en moins en 1846 


Pour lésdenrées de; . ,...,. fr. 441,000 - 
te café, ... 115,000 


eee ee 


est la marehe qacle ministère s'est efforcé de suivre jusqu'à ce jour ct | ' les tissus ……,..:.... 870,000 
til soivra dans toute sa carrière, Cette déclaration a d'autant plus de les graines oléagineuses. …… __45,000 


Or eotal «fr. 974000 | 
 : Parmi les articles quì offrent des augmentations notables, je citerai : 
‚_… ‚… kesbestiaux …… Si. 60,000 … 


toree dans la bouche des membres dn cabinet que, còmme la très-bien fait 
observer M, le ministre deë affaires étrangères, Popposition n'a à reprocher 
au ministère, à artienler aucun grief fóndé,ct en vérité les oratears de l'op- 


- 


Her, Ge Ge 8 
. bd eee eafre es fr. 


fenrs'actusations étaieht dun vagúe désespérant. M. Damon Dumortier | : 5e En de conspuon. EN reis te „000 oe Selk: 
vaat B ei nd et Dr JS aa}: »: .. » e_ . Sucres bruis, .… ee « A n 
svul a eru_devoir articuler ‘un grief; il a qualifië d'impolitique et d’arbi Les tabacs non fabrigués. 61,000 


traire la mesure prise à l'égard des -fonctionnaires membres de sociétés po _ Cet apergu, tout incornplet qu'il soit, indique assez que les causes le 


plus actives de la réduction des produits existeront encore, quoique peut- 
être avee une intensité moindre,; pedant année 184%. Toutefois, lune 
|. des causes qui ont exereé une influence défavorable, a maintenant disparu. 


litiques ; malheureusement, peur la force de son a ent, les hommes de 
son propre parti seraient les premiers, le cas échéant, à agir comme Pa fait 
le ministère etla plus grande partie de la presse libéralc. Elle- même n?a- 
t-elle pas approuvé en principe la mesure myuistérielle ! 


















Là cause de l'augrïient- En 


isions adoptfes pour l'exereice courant, |. 


Les importafions de la Hollande, ef notamment celle des cafés, quc le com- | 


4 „Mardi 13 et jours suivants plet 


EN bd 








VENTE DE LIVRES; 
_ MÚSIQUE, ete:, chez TETROODE, Maison de Commission’, Luterseh” 
Burgwal, ne 164, à La Haye. ‘Jusqe’à denx hearés près-midi du. joër;der 
la vente, les articles du Catalogue sont à l'exhibitiot: da publies: « *__, 
Les personnes désiránt ajouter à là vente prochaine, sont. priées deon 8 
loif én donner cònnaissante au plus tôt à l'adresse susdite.… ab . 
ACJ. VAN TETROODE. wie 

hele | 

5 werd he 


MODES-NOUVEAUTÉS. 


de He wok - Ee NEN dd 
_ La soussignée a l'honneur d'annoncer auz DAMES zon retour de PARIS 





OE nameten 








avec un beau choix de tout que cette capitale offre en fait.de modes er dt, 
Nouveautés pour Ia ialson d'EIVER. tE 
ee B: POKL, née Hollander,” 

: - : Veonestraat, ne 49. ……- oe 

Á HA 5 3 IS / 3 | ne À fi gr d 

: eemposée pr MALL ARB , pharmacie à Paris’: * 
“ Ctagréahle cosmótique , par ses prapriètés tehiques, drrête prompteoiëht 
tachute dela cheveiure: „in fait vèoraitré eten prévientla dit ® 
ration. Le pôt: Zfr: 50 c.; tous tes pôts: podtent Fe: cachetet fa ad 


 Mubtard. Dépâtnhes. B. Croman „cortieus „et Ronshurg , à Lellayes Kansgr.s 
| Hoff‚à Ampterdam4.Ch. Conche; à Batterdem,. oo te oovvantt 
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“Je fous ai parlé'de la division de Alliance, de la Goammatien d'une zei: mefge avait naturellement restro;ntes pendant le premier semestrede cette | A ER RE tant 
velle sociëtë, l'ässociation libérale, composée des dissidente de la société-. année, ont Dnepr leur importance. Si lon admet que tontes les diminntions, } : >} Dette active. … …..... 2 53is | 538 
ibo, ee ment: der bvbriements dijà vieux. Mais voilà, comme on Pavait àlezeeption de celle qut concerne les cafés, se repraduiront en 1847, 1’on í * eva Dito ‘dito end Ee Vee KOA 708 ij Reen 
peêva; que la fraetion -avancte: menace À sop tour de se diviser en deus pent évaluer les recettes à 10,300,000 francs, soit à 900,000 de moins biker eelde veeaBpet je ee) 
câmpst nous aurons les jeunes-jeunes et les jeunes-vieux. En d'autrester- | SWEN 1826. EE: intel oe hi adh 

4, Ies Tibéränx avancés ne veulent plus faire cause commune avec Îes Droits de sortie et de transit, — Ur grand nombre de droits de sortie ct ‘Päyvs-Eas. Se niieat neren ea ee. 

es, autvelhérf Borrhés les républezins. Les gerimes de eetto sépiara- | de transit, ayant été on Aupprimés ou convertis en‚ùn simple droit de ba- | SAFSTTLASe ele ILT rei (te. 
ton öht komineridë &”paraïtee au grand jour dans la: séance que l'Alliance | bn eru devoir tenir compte dee fait en établissant les prévisions- _. ...._ . ÍSpricts de Gommeroe  … 7 Ahr près! 
a'tenùe hier soït Üi des metübtes de la eommissiori qui, vient d'acquérir f, POUE Annie gpurante…. …… „nn snn dean ovens oa NS Act. dulae de Harlem. „5 Een 
ane certaine célébrité par urie Îèttre'luc en pleitie cour d'assises, et dans la- f „Droits de tonnage. — L'immense mouvement commercial de cette an- |: - Chemin de fer da Rhin , „4 …= …| 
qttelle ses idées répuiblicaines’n’étaïknt couvertes que ’úù voile ezcessive- née, mouvement dû, én grande partie, à Pimportation des denrées alimen- | Act, du Chemin de fer Halland. f_— | —" 
ment transparcht,vient de donner sa démiasion par súìte,à ce qù’ón assure, tuires, a notablement augmenté le produit des droits dé tonnage. Evalués |’ De pms Hope 170 A 19085 PME 
du pea de disposition de ses -collèpnes-à paraître parta er ses vues un ú à 425,000 francs, tÌs fournirontt-wne recette de'plus de 550,000 francs. Les | Pite ate Re EA — [1044 
trop avancées. D'autres manie woetété ont Se tudd Whoûneur de De en luatrond poen LDPE moot abllee mee oRle, oe KE ss ste. Ee tn add Ee ee nn 54 

8 fusé 1 À ie it re RE En: B. Á ee « Pertificatsau dits. …. „elf 7 
Jeetinn aire qu’en ved en accusât de solidarité dans oel mêmes ve hed ge pan zee hahdeet ee Birumer, à grands traits, quel est ce mou- ze hen … jBitoipseriptinns 1831 & 1923 5 IS Ee dl 
&pinions. ’Alkance, épurée dès vieuz-vieuxa cucore ses modérés: ct |: sek N ER dee nt eg et EE A [lavorare de 1640. et [88 
ses exalkés 5. ef si Pon-eberchait bien , peut-être y trouverait-on encore Vaici le nombre des navires et le tonnnage pendant ces dernières années | “Fela. chez Stiegtitzet Couip 4 || | 8/jk 
geelgnes autres nuances.antipathiques les unes aux autres. ged ‚_HAVIRES ENTRÉS, « A asses. ee eee ed 





-dqutsgelg,il faut le dire,‚ne fait qu'angmenter. l'éloignement des libérans- | 
Simetres des hommes modérés-pour des asscmblées où il n'y aaucun bien. | 
à foie, aucun’ But ntile à atteimadra one td 
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heete ‚ "denavirep. … Total, . Moyen. 





























WAP Adi, oen | 18e vee even eee 1,958. 251,895 . 129 
Tie Gltgatton Ananctère de ia Begiquo. Meeren 
sentatian du budget des voies et moyens pour l'exercice 1847, | eee DN: 
| Ev Ree En AM rd 10e 123 
La reiseereion en cous dendetian peuvent se riumer| Iene gd pr dn tn, 


_pare aux budgets de 1846. — Le budget. 


premier, à fr: 6,284,00 
, ‘kes, grédits demandés pour tous jes services en 1847 sp montant donc 


ainsi qa il suit; zie denrées consprend un niouvement. - * : 


















vaudeville en un acte ; par M. Loecoy. … 
On commencera à'7 heuras, 


EN 


pre, présenté le 20 mat 
Les propositions faites 


lies s'élèvent, pour le 
treden 55. 


ì à gue 
suivant, contiegt nne augpmentatien de BIEN 
‚par lee Jep del aterieur et des travaus, 


„554 40, et pour le deuxième, 
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Madame ANDRÉ SALMON a I'honneor d'annoncer a 
DAMES qu'elle vient de recevoir les Modes de Paris. i 








marne de e en or B 


Arre, res hef 
Lins he bidgef des 


… ese 


d K: et ee oe 
voies et mòyens quì vòus est soumis , 


114,280,975 62 











deegboettes probibles sont évaltiéasà …….…...…,--+ 114,658,050 ® 


rs Diflérence en plus. .…… Ér. 
__Noiei Jes motifs des principaux articles da budget. 
Coutribution fongidre. — La contribution foncière, impôt de répartition, 
est portée en 1847, gorame elle est, perene pour lexereiee gourant. La di- 
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Bourse de Paris des 12 Novembre, 


18 à Londres. .. . 
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EE NEC ECT 1 NN Harden gene oenen 
«Cd 01845,  128,543,674 16,364,049,206 59 | nn nr France Eling raar genk andes 
le 1846 4 oe 0... — 116,658,553 ti} Bee ie H de né cbtsil EERE er BT ER 
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